
Les Canadiens et les maladies graves

$
Quelles seraient les principales préoccupations des Canadiens s’ils devenaient 
gravement malades? 

Préoccupations quant au mode de vie

57 % Perdre leur autonomie

51 % Ne pas être en mesure de passer du 
temps de qualité avec leurs enfants

47 % Avoir le sentiment d’être un fardeau 
pour leur famille et leurs amis

43 % Être vus par leurs enfants dans cet état  

Préoccupations financières

55 % Perte de revenu en raison d’une incapacité  
de travailler

45 %  Incapacité à payer les dépenses liées à la vie  
quotidienne (nourriture, électricité, téléphone, etc.)  

38 % Difficulté à payer les traitements médicaux / 
médicaments sur ordonnance

38 % Incapacité à payer le loyer ou le prêt hypothécaire

Connaissent quelqu’un 
ayant été atteint  

d’une maladie 

Estiment que les répercussions 
financières associées à une maladie 

grave seraient importantes ou encore 
bouleverseraient leur vie

Non préparés à faire 
face à une maladie

Préparé

85 % 

58 %

des travailleurs canadiens interrogés se disent inquiets de ce qu’il adviendrait 
de leur situation financière ou de leur mode de vie familial s’ils devaient être 
atteints d’une maladie grave

n’ont jamais envisagé de souscrire une assurance maladies graves ou affirment ne pas 
pouvoir se permettre une telle protection

49%

FEUILLE DE  
RENSEIGNEMENTS  
À L’INTENTION  
DES CONSEILLERS

Les travailleurs canadiens s’inquiètent au sujet de l’éventualité d’une maladie 
grave, mais ne sont pas prêts à y faire face

Tout sur les
maladies graves



Pourquoi les Canadiens ne sont-ils pas plus nombreux  
à souscrire une assurance maladies graves?  

Ils sont inquiets à juste titre. Si leur famille était touchée 
par une maladie grave : 

Vos clients existants et potentiels trouveront de plus amples renseignements à toutsurlesmaladiesgraves.ca :   

     Répondez au questionnaire   Regardez les vidéos       Apprenez-en davantage  

Ce document a été préparé à votre intention seulement. D’autres documents sont disponibles pour une utilisation  
auprès des clients.

32 % disent ne pas en avoir les moyens

15 % ont dit n’en avoir jamais entendu parler avant de faire le sondage :
Ce qu’ils disent Les faits

Mon assurance-vie me protégera ❯
La plupart des contrats d’assurance-vie versent  
uniquement une prestation au décès

Mes prestations d’assurance invalidité 
seront suffisantes ❯ Elles ne remplacent qu’une partie du revenu

Mon assurance collective me protégera ❯
Les régimes d’avantages sociaux comportant une  
assurance maladies graves sont rares et pourraient  
ne pas répondre à tous leurs besoins

Le gouvernement me fournira le  
soutien nécessaire ❯

La perte de revenu et les dépenses engagées (lesquelles 
peuvent comprendre les frais de médicaments et le coût 
de l’équipement médical) ne sont pas couvertes

Voilà pourquoi  91 % des travailleurs canadiens affirment que l’assurance  

maladies graves est importante. Pourtant, près des deux tiers  (62 %)  

des travailleurs canadiens n’ont pas souscrit une telle protection et un tiers 

(33 %) n’a jamais envisagé d’en souscrire une.

Tout sur les  
maladies graves

65% 49%55%

Demanderaient de 
l’aide financière 
à autrui (p. ex. 
leurs parents, leur 
frère/sœur)

Devraient :

•    Réduire la taille de  
leur maison, ou

•  S’endetter, ou
•   Reporter leur retraite

Se verraient dans l’obligation 
d’utiliser toutes leurs  
économies*. De ce nombre,

•   42 % épuiseraient leurs  
économies en moins de six mois

•   64 % mettraient moins d’un an

Croient que les 
répercussions 
financières seraient 
importantes ou encore 
bouleverseraient  
leur vie

58%



3 sur 5 1 sur 3 1 sur 5
••••• ••• •••••

Achètent une assurance  
voyage ou sont membres  
d’un groupe d’assurance  

automobile

A des réserves de  
nourriture et de bougies  

en cas d’urgence

Achète une garantie  
supplémentaire pour les  

appareils électroniques afin  
de protéger son achat

Mais, les priorités sont-elles mises à la bonne place?* 

Présentation : Les Canadiens connaissent le risque que présentent les  
maladies graves, et pourtant, plusieurs ne sont pas prêts à y faire face

SURMONTER LES OBSTACLES IRRATIONNELS

Les Canadiens comprennent le risque qui les guette :

Tout sur les  
maladies graves

83 %

81 %

73 %

49 %

33 %

croient que la probabilité qu’ils soient un jour atteints d’une maladie 
grave est identique ou supérieure à celle visant le Canadien moyen*

connaissent quelqu’un qui a été atteint d’une maladie grave ou  
en ont eux-mêmes été atteints

peuvent ou peuvent probablement se payer une assurance maladies graves, 
mais n’en ont pas*

estiment qu’en cas de maladie grave, les répercussions financières sur leur famille 
seraient importantes

n’ont jamais envisagé de souscrire une assurance maladies graves



Rétablissez les faits

des Canadiens affirment qu’ils  
n’ont pas les moyens de souscrire  

une assurance maladies graves

Pourtant, ce n’est pas toujours le cas.    
En produisant des illustrations pour divers clients,  
vous verrez à quel point cela peut être abordable.  
Vous pouvez également utiliser les ressources destinées 
aux conseillers servant à illustrer la souplesse offerte 
par l’assurance maladies graves et le calculateur 
démontrant le caractère abordable de l’assurance 
maladies graves qui y est lié.

Les répercussions d’une maladie grave touchent principalement la famille

Principales préoccupations quant  
au mode de vie

L’important potentiel de l’assurance  
maladies graves

Ne pas être en mesure de passer du 
temps de qualité avec ses enfants ❯ Refaire ses forces sur la plage

Ne pas être capable de profiter 
pleinement de la vie ❯ Défrayer les déplacements en avion des 

membres de la famille

Avoir le sentiment d’être un fardeau 
pour sa famille et ses amis ❯ Embaucher de l’aide

Être vu dans un état diminué par 
ses enfants ❯ Permettre au conjoint de prendre congé  

de son travail pour rester à la maison

Il n’est pas rare de rencontrer des clients qui se croient « invincibles »... 
mais le cancer et les lésions cérébrales ne font pas de discrimination.

« Je cours le même  
risque ou un moindre  

risque que quiconque » 

« Bien sûr, je connais 
quelqu’un atteint d’une 

maladie grave » 

« J’ai un mode  
de vie sain » 

C’est ce qu’affirment  
86 % des Canadiens*

C’est le cas de quatre  
Canadiens sur cinq 

Dans une proportion de 61 %, 
les gens pensent que le fait 
d’avoir un mode de vie sain 
diminue leur risque, mais ce 
n’est pas le cas pour toutes  

les maladies graves*
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Source : Étude réalisée en avril 2017 par la firme Head Research à la demande de la Great-West, de la London Life et de Canada-VieMC sur les perspectives et réflexions de 1863 travailleurs 
canadiens relativement à l’assurance maladies graves.  
* Données provenant d’une version précédente de la même étude, qui avait été effectuée en août 2015.

32%


